
L'année 2021 pourrait s'illustrer avec les inon-
dations comme le symbole du dérèglement 
climatique et de l'érosion des sols, la Covid 

19 comme le symbole de la  vulnérabilité de nos 
sociétés et des grands déséquilibres résultant de 
l'action dévastatrice de l'homme. En avons-nous 
réellement pris conscience et tiré des conséquences ? 
Pour nous, association de protection de la nature 
et de l'environnement il est évident que ni  la me-
sure  de l'urgence ni celle de l'ampleur  du néces-
saire changement de paradigme n'ont été prises, 
pas plus en 2021 qu'en 2020. Nous observons quo-
tidiennement les destructions de la biodiversité et des 
milieux face auxquels le saupoudrage de programmes 
de protection, de reconquête de biodiversité et autres 
mesures compensatoires, apparaît bien insuffisant. 
Nous hypothéquons tous les jours un peu plus notre 
indépendance alimentaire en validant la disparition de 
terres agricoles.

Malgré l’objectif officiel de « zéro artificialisation 
nette », de nombreux « grands projets inutiles et impo-
sés » sont soutenus par les collectivités et l'Etat, pour 
exemples: le projet d'autoroute Castres / Toulouse,  au 
prix d'un demi-milliard d'euros, de 56 km de goudron 
et de la disparition de plusieurs centaines d’hectares 
de terres agricoles, pour un gain de temps dérisoire 
sur ce trajet ; ou l'implantation d'un entrepôt logis-
tique géant, les “Portes du Tarn” détruisant plus d'une 
centaine d'espèces protégées, sans compter le projet 
de résidence touristique du lac de Montbel dans une 
zone humide qui aurait du être classée... Plus que ja-
mais devant ces constats il est nécessaire de fédé-
rer, convaincre, tout comme faire respecter le droit 
de l'environnement trop souvent bafoué, ce n'est 
qu'ensemble que nous pourrons progresser.
Où situons-nous l'intérêt général ? Quel niveau de 
priorité donnons-nous à la réduction de nos émissions 
de gaz à effet de serre ? Quand stopperons-nous cette 
perpétuelle fuite en avant de la consommation, de la 
course au profit et du loisir à tout prix, en consom-
mant de manière irresponsable nos ressources ? Nous 
n'avons pas constaté de baisse dans les atteintes 
à l'environnement en 2021, ni de  changement de 
cap laissant espérer une inversion de la tendance. 
Ce n'est pas seulement regrettable, c'est irrespon-
sable !
Simultanément pourtant, les bénévoles de nos 58 
associations adhérentes ne ménagent pas leur peine, 
tant pour sensibiliser que pour œuvrer à la préserva-
tion de l'environnement et de nos ressources, l'eau en 
particulier. De très nombreuses associations et des di-
zaines de  personnes en Midi-Pyrénées se mobilisent 

pour que l'eau reste un bien commun de qualité et ce 
malgré de fortes pressions de la part des différents ac-
teurs. Notre service juridique joue sur ce point un rôle 
très important pour le respect de la réglementation.
Par ailleurs, nous avons pu cette année, grâce à la 
continuité du travail  de notre équipe salariée, tenir 
un grand nombre de formations. Le format sou-
vent en distanciel a permis de mobiliser le plus grand 
nombre, sacrifiant il faut bien le dire la convivialité 
des réunions. Le télétravail, les rencontres restreintes, 
comme le report de nombreux évènements ne leur 
ont pas facilité la tâche. 2021 n'a pas été vraiment 
une année de terrain comme ils en avaient l'habitude. 
Dans le cadre d' "Autour du Climat" nous avons 
quand même "pris l'air" notamment avec le périple  en 
Trip'porteur de Paris à Toulouse,  1000 km qui auront 
permis de faire le lien avec de nombreuses asso-
ciations et initiatives citoyennes à travers le pays, 
ainsi qu'avec le maintien de certains évènements 
par nos associations adhérentes.
Merci à toutes et tous pour votre implication: une 
fois encore en 2021 c'est grâce à de nombreux sou-
tiens que notre fédération a pu poursuivre ses mis-
sions et de manière indispensable  maintenir une 
équipe salariée déterminante dans nos actions : 
celui des associations adhérentes, des bénévoles, gé-
néreux donateurs, comme celui de nos partenaires ins-
titutionnels qui répondent présents à nos sollicitations 
et ont  maintenu leur niveau de financement. Nous les 
en remercions chaleureusement. Notre situation finan-
cière, bien que s'étant stabilisée et dégageant un excé-
dent de 42K€ en 2021, reste fragile. L'imprévisibilité de 
la situation en 2021 liée à la Covid 19, les contraintes 
et annulations d'évènements qui en ont découlé ont 
été des facteurs limitants, mais nous avons par ailleurs 
bénéficié de certaines aides de l'État mises en place 
pour palier à cette situation.
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««

Nous n'avons pas constaté de 
baisse dans les atteintes 
à l'environnement en 
2021, ni de  changement 
de cap laissant espérer 
une inversion de la 

tendance. Ce n'est pas 
seulement regrettable, c'est 

irresponsable !


